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VOIX DU NORD Quelle chance de trouver lAFEV 10 mai 2009

Publié le dimanche 10 mai 2009 à 06h00

Quelle chance de trouver l'AFEV... Quelle chance de trouver l'AFEV...

Hier, l'AFEV (Association de la Fondation Étudiante pour la Ville) avait investi la place de la Liberté pour sa journée festive sur le thème « Pas de quartier pour les inégalités ». Toute l'année, les jeunes aident les gamins des quartiers à faire leurs devoirs. Et tellement plus !

DELPHINE TONNERRE > delphine.tonnerre@nordeclair.fr

Une bonne gousse d'humour, un soupçon d'autodérision et surtout une sacrée énergie. C'était hier la journée de l'AFEV, avec des stands, des animations, des rencontres. Histoire de prouver que non, la jeunesse n'est pas un boulet.

« On entend trop souvent dire que la jeunesse est source de problèmes. On veut montrer que c'est d'abord une ressource ! », explique Claire Notelaers, de l'AFEV Lille. Non, les étudiants ne sont pas des fainéants, des assistés... Ils se bougent.

L'AFEV, c'est à l'année en France 7 500 bénévoles (dont 280 sur le secteur de Lille-Roubaix-Tourcoing) qui aident les gamins à faire leurs devoirs, les emmènent au musée, les écoutent. L'association a été créée en 1991 : à l'origine, trois étudiants ont eu envie de venir en aide aux quartiers, pour « créer un lien entre deux jeunesses qui ne se rencontraient pas », celle des campus et celle des banlieues. Dix-neuf ans plus tard, le but reste toujours valable. Les jeunes des quartiers font aussi des études, mais tout y est plus difficile : « un jeune sur cinq arrête ses études supérieures sans qualification, dans les quartiers, c'est 2 sur 5 », rappelle Claire Notelaers.

Le lien entre l'étudiant et le jeune gamin, c'est « plus qu'une aide aux devoirs : une rencontre, une façon de leur donner confiance, de les accompagner vraiment ». Les gamins qui sont aidés aujourd'hui deviendront peut-être étudiants demain, et qui sait eux aussi bénévoles à l'AFEV.

Ils participeront alors peut-être à l'une des prochaines fêtes comme celle d'hier. La première édition avait eu lieu à la Condition publique à Roubaix, les deux suivantes à Lille, et hier, en plein air place de la Liberté, la bonne formule semblait trouvée. « La ville nous a apporté un gros coup de main, souligne Claire, et la météo est avec nous, c'est sympa ».

Pour attirer le public, un jeu avec des stands de l'ARA, du service social des jeunes, Oxfam (solidarité internationale) Voiture&co ou encore Sida info service. Et à 18 h, une manif anti-jeunes très second degré : « range ton portable, mets ton nez dans ton cartable » ou encore « Faites des enfants, pas des intermittents ». Un humour qui n'était pas déplaire aux Marcel (et son orchestre), en concert le soir-même.
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Marcel : un concert qui se mérite...

dimanche 10 mai 2009 à 06h00

Inutile de venir à l'avance hier soir pour se trouver une bonne place au concert des Marcel sur la Grand Place de Roubaix... Il était même préférable d'arriver franchement en retard pour entendre les invités de l'Afev (Association de la fondation étudiante pour la ville).

Bref, 19h30, les Lezard Martien montent tout de même sur scène, enchaînent quelques titres. Peu à peu, la Grand Place se remplit. Peut-être 600 personnes, pas la foule des grands soirs en tout cas. Le public est courtois : applaudissements, petit rappel. Mais on sent qu'il attend. Il attend Marcel et son orchestre venu présenter son nouvel album.

Certains sont affublés de bretelles roses, de perruques bleues, de lunettes de motard dépareillées, de caleçons, de peignoirs et de collants résille. Des fans quoi. Les Lezard Martien descendent du podium. On se dit que les Marcel seront derrière le micro d'une minute à l'autre... Mais non, les spectateurs attendront encore. Au bout d'une demi-heure, Frédéric Delattre, directeur régional de l'Afev, comble péniblement le vide, rappelle les raisons de cette journée dédiée à la jeunesse.

Enfin, le groupe fait son entrée et se rattrape plutôt bien. Bonne ambiance. On n'y croyait presque plus...

MARIG DOUCY

